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			Staline


			Introduction


			Iossif (Joseph) Vissarionovitch Djougachvili, dit Staline, est l’un des hommes politiques les plus connus de la planète. Secrétaire général du parti communiste de l’Union soviétique à partir de 1922, puis dirigeant de l’URSS de 1924 à 1953, il parvient à dominer son pays, puis la moitié de l’Europe, avant de favoriser l’extension du communisme dans le reste du monde.


			Né dans la pauvreté au fin fond de la Géorgie, exclu de son école religieuse, Staline fait ses armes dans le grand banditisme. Suite à la révolution russe et au renversement du régime tsariste, il accède au cercle fermé des nouveaux dirigeants socialistes avant de s’emparer du pouvoir et d’instaurer un régime dictatorial et répressif. Avec Staline, l’avenir radieux qu’annonçait la révolution se transforme en cauchemar. Il devient le symbole d’un communisme extrême, l’incarnation de la barbarie moderne, et fait de l’URSS le modèle du totalitarisme. Son règne se distingue par la durée et la profondeur de son action, faisant de lui l’homme politique qui a le plus pesé sur le XXe siècle. 


			Après sa mort et la révélation de l’étendue de ses crimes s’effondre ce qui fut sans doute la plus grande utopie du siècle. Pourtant, des années après sa mort, l’homme continue d’exercer une certaine fascination. Depuis la chute de l’URSS, sa popularité renaît en Russie, où son héritage est revisité et idéalisé.


			Informations clés


			

					
Naissance ? Le 6 décembre 1878 – officiellement le 21 décembre 1879 – à Gori (Géorgie, Empire russe).


					
Mort ? Le 5 mars 1953 à Moscou.


					
Faits notoires ? 
	L’instauration du communisme en URSS. 


	La mise en place d’un régime dictatorial et répressif.


	L’industrialisation accélérée de l’URSS et la collectivisation des terres.


	La contribution à la victoire des Alliés lors de la Seconde Guerre mondiale (1939-1945).


	La mise sous tutelle de l’Europe de l’Est et le déclenchement de la guerre froide (1947-1991).







			



L’homme aux mille surnoms


Durant sa vie, Iossif Djougachvili a eu de nombreux surnoms et pseudonymes. S’il était appelé Sosso (diminutif de Joseph) durant son enfance, il prend ensuite le nom de Koba (bandit d’honneur, héros issu d’un roman d’aventure caucasien) en entrant dans la clandestinité. Il adopte finalement le patronyme Staline, formé sur le mot russe stal qui signifie « acier » : Staline ou l’homme d’acier.





		




		

			Biographie


			De l’église au marxisme


			Staline est né le 6 décembre 1978 dans une famille très modeste installée dans la ville de Gori, en Géorgie. Sa mère, Ekaterina Gueladzé (1858-1937), est une femme très pieuse, ambitieuse et protectrice, qui travaille comme domestique auprès de familles aisées. Vissarion Djougachvili (vers 1850-1906/1909), son père, est un cordonnier brutal et alcoolique. Si le couple a eu quatre enfants, seul Staline survit malgré sa santé fragile : la variole contractée pendant son enfance lui laisse un visage grêlé qui sera soigneusement maquillé sur les portraits officiels, tandis qu’un accident de carriole blesse irrémédiablement son bras gauche.


			Il fréquente l’école religieuse de Gori puis le séminaire de Tiflis (Tbilissi, capitale de la Géorgie), où il se montre doué pour les études. S’il est un grand lecteur et bon acteur, il est aussi un enfant difficile, autoritaire, bagarreur, arrogant et impitoyable, qui refuse toute forme d’obéissance. Il obtient de bons résultats scolaires jusqu’en 1897, année à partir de laquelle il se désintéresse de ses études pour la politique et perd la foi. Il est renvoyé deux ans plus tard, mettant fin au rêve de sa mère de le voir devenir évêque.


			De la clandestinité au pouvoir suprême


			Staline commence alors à militer dans les groupuscules socialistes clandestins des grandes villes ouvrières du Caucase, fomentant l’agitation et multipliant les appels à la grève. Il est arrêté en avril 1902 par l’Okhrana (la police politique tsariste) et est condamné à trois ans d’exil en Sibérie. Après son évasion, il rejoint le mouvement bolchevik (mouvement politique qui s’est donné pour objectif de préparer une révolution socialiste en Russie en s’appuyant sur l’alliance des paysans et des ouvriers) et rencontre pour la première fois Lénine (chef révolutionnaire socialiste russe, 1870-1924), son fondateur, en 1905. Entre 1908 et 1913, l’implication de Staline dans des braquages et extorsions diverses (dites « expropriations révolutionnaires » destinées à alimenter les caisses du parti bolchevik) lui vaut plusieurs arrestations et condamnations, mais également la reconnaissance de ses pairs.


			Après la révolution russe de 1917 et la prise du pouvoir par les bolcheviks, il est nommé commissaire du peuple aux Nationalités dans le nouveau gouvernement de Lénine. Au cours de la guerre civile (1918-1922) qui suit, il est chargé de missions spéciales visant à lutter contre les opposants au nouveau régime. Il se distingue alors par son obsession des complots, des arrestations arbitraires, des condamnations sans procès, des représailles sanglantes, ainsi que par de piètres résultats militaires. En mars 1919, il devient l’un des cinq membres du Politburo (bureau exécutif du comité central du parti communiste soviétique), nouvellement créé, avec Lénine et Trotski (homme politique soviétique, 1879-1940), puis secrétaire général du parti communiste de l’URSS en 1922. Deux ans plus tard, à la mort de Lénine, il parvient à éliminer ses adversaires directs au pouvoir et à prendre la tête de l’État.


			Une vie personnelle chaotique


			La vie familiale de Staline est le reflet chaotique et tragique du reste de son existence. Il épouse en 1906 Ekaterina Svanidzé (1885-1907), qui meurt de maladie l’année suivante en lui laissant un fils, Iakov (1907-1943), qu’il méprise et pour lequel il refusera un échange de prisonniers avec les Allemands au cours de la Seconde Guerre mondiale. Il se remarie après la révolution avec Nadejda Allilouïeva (1901-1932), qui se suicide en 1932. Leur fils, Vassili (1921-1962), se fait remarquer dans l’aviation de l’Armée rouge par son indiscipline, son alcoolisme et sa débauche. Quant à sa fille chérie, Svetlana (1926-2011), elle demande l’asile politique aux États-Unis et s’y installe en 1967.


			
Le saviez-vous ?


			Staline est décrit comme un travailleur acharné, qui se contente d’un mode de vie spartiate. Il vit en horaires décalés (midi-4 heures du matin) et impose ce rythme de vie à ses principaux collaborateurs. Grand lecteur, il possède une bibliothèque de plusieurs milliers de volumes comprenant les grands classiques de la littérature russe et européenne. Il est également un grand amateur de musique et de cinéma. 
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